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      ANNEXE N°2
TYPE DE STATUT OU DE ZONAGE

ZPS
N° FR4211814

CRETES DU DONON-
SCHNEEBERG

ZSC
N° FR4201801

MASSIF DU DONON, 
DU SCHNEEBERG ET 

DU GROSSMANN

ZNIEFF reserve biologique Directive Tétras

FORET Propriétaire
Surface 

Forêt (ha)
Surface Zone 
d'Etude (ha)
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DINSHEIM FC 365 19 189
Crêtes Rocher de Mutzig 

- Noll - Grossmann -
Schneeberg

type 2 34 17 172

ENGENTHAL FD 1283 343 1 106 9
Crêtes Rocher de Mutzig 

- Noll - Grossmann -
Schneeberg

type 2 183
RBDD_Schneeberg-

Baerenberg
12/07/88 277 existante 343

DONON FD 591 2 020 11 RBDD_Donon 492 en projet 58 518 1442
RBDD_Tourbière 

de la maxe
16/02/82 4 existante

RBDD_Tourbières 
du Donon

30 en projet

LUTZELHOUSE FD 834 60 772 7
Crêtes Rocher de Mutzig 

- Noll - Grossmann -
Schneeberg

type 2 32 35 737

HASLACH FD 3000 98 574 12 Cascades du Nideck type 1 40 RBDD_Nideck 161 en projet 99 599

Crêtes Rocher de Mutzig 
- Noll - Grossmann -

Schneeberg
type 2 69

HEILIGENBERG FC 180 33 144
Crêtes Rocher de Mutzig 

- Noll - Grossmann -
Schneeberg

type 2 23 26 121

LUTZELHOUSE FC 582 12 152
Crêtes Rocher de Mutzig 

- Noll - Grossmann -
Schneeberg

type 2 13 2 150

MUTZIG FC 415 23 161 2
Crêtes Rocher de Mutzig 

- Noll - Grossmann -
Schneeberg

type 2 12 17 144

NIEDERHASLACH FC 2 213 3 210

OBERHASLACH FC 520 80 281 4
Crêtes Rocher de Mutzig 

- Noll - Grossmann -
Schneeberg

type 2 69 84 197

Le Noll Ztype 1 0

SEPT COMMUNES FS 90 90 88 1
Crêtes Rocher de Mutzig 

- Noll - Grossmann -
Schneeberg

 type 2 66
RBFD_Sept-
Communes

94 en projet 61 27

Le Noll type 1 15

STILL FC 445 45 232
Crêtes Rocher de Mutzig 

- Noll - Grossmann -
Schneeberg

type 2 33 43 189

Total 7714 1396 5933 46 589 1058 58 1247 3988
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     FICHES DE SYNTHESE PAR HABITAT   ANNEXE N°
5-1
(Cahier des Habitats Forestiers – MNHN-ENGREF)



























  ANNEXE N°
7-1

Protocole d'inventaire typologique.
Typologie du Massif vosgien

VERSION 2003

I. Matériel nécessaire

Matériel "d'écriture"

- Crayons
- Gomme
- Porte document

Cheminement

- Boussole Topofil (à étalonner + bobines de fil) ou GPS avec liste des coordonnées des points en
mémoire
- Clisimètre
- Peinture pour repérage des placettes .

Inventaire

- Plaquette relascopique
- Compteur quadruple
- Clisimètre
- Mètre ruban (ou compas)
- Organiseur si programme de saisie disponible
- catalogue de stations, clef de détermination des types de peuplements et utilitaire de calcul des
pourcentages

II. Cheminement

2.1. Plan et maillage

Les plans seront fournis au 1/10 000 ème. Les placettes et leurs numéros y seront représentés.Une liste
à part fournit par point la parcelle où il se situe afin que l’opérateur ne se trompe pas de parcelle quand
celui ci est limite entre deux parcelles.

Le maillage sera d'un pas de 100 x 100 m,

Les opérateurs iront voir tous les points d'inventaire ( sauf zones définies au paragraphe ci dessous)
situés sur le plan à l'intérieur de l'emprise forestière qui fait l’objet de l’inventaire. Il est important
pour les restitutions cartographiques que les relevés soient effectués dans les parcelles prévues. Il
faut donc se replacer lorsque le cheminement nous a emmené en dehors de la forêt ou dans une parcelle
autre que celle prévue sur le plan. Si ce mauvais positionnement ne semble pas simplement provenir des
erreurs de mesures et de cheminements mais semble plutôt être du à une erreur du plan, l’opérateur
différera la prise de données et contactera le chef de projet qui prendra au plus vite les mesures
nécessaires pour résoudre ce probléme foncier.

Les zones de peuplements qui ne necéssitent pas une prise de données systématique sur tous les points
sont indiquées et cartographiées sur la carte. Il s’agit éventuellement des régénérations (types R et G),
des zones non productives et des perchis (types 11 et 12) très homogénes.



Pour les régénérations la description est opérée par unité d’analyse homogéne et les fiches de
tous les points d’inventaire situés dans une même unité d’analyse sont renseignées de la même facon.

Pour les perchis dans une unité d’analyse homogéne, l’opérateur effectuera un point sur 3 ou 4
et renseignera les fiches de tous les points d’inventaire situés dans une même unité d’analyse de la
même facon qui sera la moyenne des points réalisés.

Pour les zones non productives, la description est opérée par unité d’analyse homogéne et les
fiches de tous les points d’inventaire situés dans une même unité d’analyse sont renseignées de la même
facon à dire d’expert pour le type de peuplement, la surface terriére (choisir des mulitiples de 5 ou 10
m2) et la répartition de celle-ci par essences et catégories de bois.

Dans le cas de prises de mesures allégées selon le protocole ci dessus, il est indispensable, même si
plusierus points ont les mêmes données, qu’une fiche soit renseignée pour chaque point car le logiciel de
traitement doit avoir autant de fiches saisies que de points dans le périmètre forestier inventorié.

2.2. Cheminement sur le terrain.

♣ Repérage sur le terrain.

Pour tout départ de transect, on repérera l'emplacement de la première placette par rapport à des
repères fixes si possibles sur le pourtour cadastral de la forêt (bornes cadastrales) sinon selon des
repères forestiers bien connus (limites parcellaires, routes...). Par contre, éviter de prendre appui sur
des pistes ou petites routes, souvent cartographiées avec peu de précision, pour se caler.

Chaque fois que cela sera possible, il faudra se recaler par rapport à un repère fixe (éviter
d'aligner plus d'une dizaine de placettes sans se recaler, sinon risque de dérive).

En fin de journée, bien marquer la localisation de la dernière placette (utiliser de la peinture) afin de
pouvoir facilement la retrouver un ou plusieurs jours plus tard.

♣ Direction et distance de cheminement

Les directions à suivre par rapport au Nord magnétique actuel sont indiquées sur le plan. (Nord du
maillage=x grades)
Il sera possible de cheminer selon des diagonales, si pour une raison ou l'autre cela s'avère plus pratique
(distance horizontale entre deux points selon la diagonale : …..m).

Si on chemine en terrain pentu, on n'oubliera pas de faire les corrections de pentes selon le tableau
suivant :

Attention : c'est la pente suivant le cheminement qui doit être pris en compte, et non la plus
grande pente.

Si une placette par hectare
Pente du

cheminement
0% 20% 30% 40% 50% 60% 70% 80%

Coté du carré 100 m 102 m 104 m 108 m 112 m 117 m 122 m 128 m
Diagonale 141 m 144 m 148 m 152 m 158 m 165 m 173 m 181 m

Si deux placettes  par hectare

Pente du
cheminement

0% 20% 30% 40% 50% 60% 70% 80%

Coté du carré 71 m 72 m 74 m 76 m 79 m 83 m 87 m 91 m
Diagonale 100 m 102 m 104 m 108 m 112 m 117 m 122 m 128 m



- Pour cheminer en terrain embroussaillé, on pourra procéder par "ressauts" ainsi que le montre le
croquis suivant :

P1 P2
obstacle

A=100Gr

A=200Gr A=0Gr
30 m

30 m

40 m

Remarque : On profitera du cheminement pour localiser sur la carte les pistes de débardage et
corriger les éventuelles erreurs de placement des routes forestières.
Le cheminement peut être réalisé par GPS. Toutefois dans certain cas, la configuration du terrain
rendra celui ci difficile. Il conviendra alors de recourir au cheminement classique topofil- boussole

♣ Placettes limites

On dit qu'une placette est limite si son centre tombe à moins de 20 m :

- d'une limite avec l'extérieur.
- d'une limite avec une autre parcelle nettement différente de celle dans laquelle on se trouve.

Dans ce cas, on déplace le centre de la placette en revenant sur ses pas de manière à être à au moins 20
mètres de la limite. Si le cheminement est tangent avec la limite ou qu’il est effectué au GPS, on se
déplacera de 20 m perpendiculairement à la limite.

Attention : il faut reprendre le cheminement à partir du point initial et non du point déplacé, il
faut donc songer à laisser un repère.

Remarques : - les pistes et routes forestières sont inclues dans la surface forestière utile, il ne faut
donc pas déplacer une placette qui tombe à leur proximité, ou même dessus sauf si les parcelles sont
très nettement différentes (voir ci dessus). Par contre les routes publiques sont soustraites de la
surface forestière et il faut donc déplacer une placette qui tombe à leur proximité selon les consignes
ci dessus puisqu’il s’agit alors d’une placette limite avec l’extérieur.

III. La fiche d'inventaire

3.1 Renseignements divers

Placette
n° de la placette tel qu'il est indiqué sur le plan

Parcelle
n° de parcelle forestière dans laquelle tombe effectivement la placette et qui doit être cohérent avec
le plan et la liste des points par parcelle

Pente
pente principale éventuellement par classe (facultatif)

Orientation
exposition en grade si le terrain est en pente (facultatif)

Date
date de relevé



Nom
nom de la personne ayant effectué le relevé.

3.2 Station forestière

Les plantes indicatrices présentes dans un rayon de 15 m seront relevées :

♣ Plante présente mais non abondante (recouvrement <25%),
    cochez la première colonne (gris claire)
♣ Plante abondante, cochez la deuxième colonne (recouvrement > 25%) (noire)

L'opérateur déterminera la station à l'aide d'une clé et du guide illustré.

Le résultat de la détermination sera indiqué dans la case STATION RETENUE, seule cette donnée est
saisie.
En cas d'impossibilité de détermination de la station, notamment pour les points tombant dans les
jeunes peuplements, porter dans la case STATION RETENUE « ND » (non décrit) et indiquer le motif
dans la case REMARQUES DIVERSES.

Pour les zones où la prise de mesure est allégée (voir paragraphe 2.1), la station ne pourra pas être
décrite sauf pour les perchis éventuellement pour les quelques points qui seront réalisés si le couvert
n’est pas trop dense et permet à la flore de s’exprimer.

3.3 Dendrométrie et typologie de peuplement

Remarque très importante : dans le cas des jeunes peuplements (diamètre moyen
inférieur à 17,5 cm), on mettra R (régé à gaulis) ou G (gaulis à perchis) en type de
peuplement, et on indiquera grossièrement la composition du peuplement dans la ligne
PB ( exemple : sapin 60% - épicéa 40%). Il ne faudra en aucun cas noter les jeunes
peuplements en rubrique « régénération », cette rubrique est réservée à la
régénération sous couvert

Surface terrière
Ce tableau est complété après avoir effectué un tour d'horizon relascopique par essence en distinguant
les différentes catégories de bois. L'opérateur effectue les différents totaux, puis calcule les
pourcentages qui sont nécessaires à l'utilisation de la typologie à partir de l’utilitaire.

Toutes les essences sont notées en distinguant l’espèce selon la codification de la liste remise.Les
regroupements de plusieurs espèces  ne sont tolérés que pour des cas particuliers comme les peuliers de
culture, les chamaecyparis, les pruniers et pour CHX quand la distinction chêne sessile pédonculé n’est
pas possible

La ligne GB inclue les TGB. Les TGB sont simplement précisés dans la ligne figurant sous le tableau
principal, car cette information est nécessaire pour affiner certains types et les calculs de volumes
dans le logiciel de traitement des données.

Nbre de perches dans un rayon de 15 m : Cette prise de données est nécessaire pour déterminer la
structure du peuplement. Le nombre de perches est détaillé par essence en distinguant l’espèce.

Type de peuplement déterminé :
Noter ici le type de peuplement déterminé à l'aide de la clé et des mesures précédentes.
La détermination du type de peuplement et de la surface terrière totale par l’opérateur sont
importantes pour lui permettre de se former à appréhender ces données à l’œil dans le cadre de ses



interventions quotidiennes de gestion (martelage ,etc   ) et  d’effectuer un controle par rapport à sa
vision du peuplement
La richesse en perche n’est pas précisée, l’ordinateur se chargeant de la déterminer automatiquement
(exemple : on indique le type 32 et non 32.1, même s’il est riche en perches).

Type de peuplement retenu :
Ce champ est à remplir uniquement quand le type déterminé mathématiquement (c’est à dire en utilisant
de manière stricte la clé) représente un type de peuplement qui n’ a pas de réalité sur le terrain car il se
trouve être la synthése de deux peuplements très différents (par exemple, l’apparition d’un type
irrégulier car le point est tomber à la limite d’un perchis et d’une futaie adulte)
Dans ce cas le type retenu doit être celui du peuplement dans lequel le centre de la placette est tombé

Age estimé :
Il s'agit d'indiquer ici l'âge des arbres de diamètre dominant sur la placette selon les classes définies :
0/…..- …../ …..
Si le peuplement est trop irrégulier pour déterminer l’âge des arbres dominants, on cochera la case IRR
S’il n’est pas possible d’affecter un âge, par exemple dans une zone de chablis, dans une prairie, etc..., on
cochera la case non boisé.

Une et une seule case doit obligatoirement être cochée.

3.4 Régénération
Rappel : cette rubrique n'est à remplir que pour la régénération qui se développe sous le couvert
d'un peuplement c’est à  dire pour tous les types différents de R et G. Si la régénération constitue
le peuplement principal, sa description doit être effectuée dans la rubrique "dendrométrie et typologie
de peuplement" (type R et G).

Indiquer le recouvrement en 1/10ème de la régénération par classe de hauteur et pour toutes les
essences en distinguant l’espèce présentes sur une placette circulaire de 15 m de rayon. Le total de ces
recouvrements pourra être inférieur à 10 (régénération lacunaire), mais pourra éventuellement être
supérieur à 10 lorsque cohabitent plusieurs strates de régénération (semis de sapin sous un gaulis
complet d'épicéa ou de hêtre par exemple, lui-même étant sous couvert d'une futaie).

3.5 Arbres morts

Les arbres morts de plus de 35 cm de diamètre sont inventoriés dans un rayon de 15 m autour du centre
de la placette. Pour chaque arbre est précisé son essence (codification ONF sur trois caractères), sa
catégorie de diamètre (BM, GB ou TGB) ainsi que sa position (D ou R comme Debout ou Renversé).

3.6 Impact des cervidés

Cette partie n'est pas à remplir si l'on se trouve à l'intérieur d'un engrillagement. Si c'est le cas,
cochez uniquement la case "Placette dans un engrillagement".

Ces données concernent la régénération sous couvert et celles de types R et G

Régénération :
Il s'agira de déterminer  ici pour les principales essences le taux d'abroutissement moyen des
bourgeons apicaux observé dans un rayon de 15 m.

L’aménagiste pourra préciser les types de peuplements dans lesquels cette notation doit être effectuée.
Cette information peut, par exemple, n’être collectée que dans les peuplements susceptibles d’être
régénérés (diamètre moyen > 40 cm)



Taux estimé d'écorçage :
Calculer le pourcentage de tiges écorcées selon un protocole déterminé par l’aménagiste ( sur un rayon
de "x" mètres ou sur les "n" tiges les plus proches). Il est aussi possible de distinguer l’écorçage récent.

3.7 Rubriques libres (facultatif)

Les aménagistes disposent de 20 champs supplémentaires (option 1 à 20 de Interdit) qu'ils peuvent
utiliser pour le recueil de données supplémentaires et qu’il doivent structurer sur la fiche de terrain
(attention l’option 1 est binaire : oui/non). Ces données peuvent être diverses telles que la notation de la
mitraille, les facteur perturbants, la sensibilité paysagère, des données géologiques, l’état sanitaire ,la
qualité, etc...

La forme des données saisies dans cette rubrique est totalement libre (sauf option 1) et aucun
traitement automatique n'y est rattaché. Simplement ces champs figureront dans le masque de saisie
afin de permettre la saisie de l'intégralité de la feuille terrain en une seule opération et leur rangement
dans la base de données.

3.8 Remarques diverses (facultatif et non saisie)

Cette rubrique permet à l'opérateur de consigner tout événement remarquable ou imprévu. On peut y
trouver par exemple :
- les raisons de non détermination de la station.
- toute autre situation qui n'est pas prévue par le protocole...
- un élément remarquable ( plante rare, milieu humide, aire de rapace,…) proche de la placette ou
rencontré lors du cheminement ( dans ce cas noter distance et azimut par rapport au point)
- une station ponctuelle rencontrée entre les points du maillage
- etc ,……



  ANNEXE N°
7-2

Catégories de bois :
- Perches : 10-15 cm Les surfaces terrières sont mesurées uniquement
- PB (Petits Bois) : 20-25 cm sur les arbres d'un diamètre supérieur à 17,5 cm.
- BM (Bois Moyens) : 30 à 45 cm G(...) correspond au pourcentage de la surface terrière
- GB (Gros bois) : 50 cm et plus comprenant la dans la catégorie de diamètre désignée.
sous-catégorie des Très Gros Bois (70 cm et plus) Peuplements

S Sommital

G<10m2/ha
Espace non boisé V Vide

absence de tiges précomptables R Régénération semis à gaulis
Espace boisé G Gaulis à bas perchis

absence de BM et ou GB
présence de tiges précomptables
(peuplements clairs) dominante (en G) de PB C1 clair à PB

présence de BM et/oou GB dominante (en G) de BM C2 clair à BM
dominante (en G) de GB C3 clair à GB

G=10m2/ha G(PB)=80% 11 à PB et Per

G(BM)<50% G(GB)<10% 12 à PB avec BM

G(PB)<80%

G(GB)=10%

G(BM)<75% 50 irrégulier déficitaire en GB

G(GB)=10 %

G(PB)=15%

G(BM)=50% G(GB)<10% 21 à BM avec PB

G(PB)<15%

22 à BM

G(BM)=75%

G(PB)<13% 23 à BM avec GB

G(BM)=44%

G(PB)=13% 52 irrégulier à BM

écart G(BM), G(GB)=10%

G(BM)<20% 31 à GM avec PB

G(BM)<44%

G(PB)=20%

51 irrégulier à PB

G(PB)=30%

G(PB)=12%

écart G(BM), G(GB)<10% G(PB)<30% 54 irrégulier à BM et GB

G(PB)<12%

44 à BM et GB

G(PB)<12%

écart G(GB), G(BM)<10%

G(PB)=12% 54 irrégulier à BM et GB

G(PB)=10% 55 irrégulier type
G(BM)=30% G(TGB)=15%

G(BM)=22% G(PB)=5%

G(PB)<10% G(TGB)<15%

G(PB)<5% 32 à GB avec BM

G(PB)=10% 53 irrégulier à GB

G(TGB)=20%

G(BM)<30% G(PB)=5%

G(PB)<10% G(TGB)<20%

écart G(GB), G(BM) =10% G(PB)<5% 32 à GB avec BM

G(PB)=10% 31 à GB avec PB

G(BM)<22%

G(PB)<10%

G(GB)>80% 33 à GB

Richesse en perches
La structure sera dite riche en perches si dans un cercle perches pour les types 21-22-23-44-32-33
de 15 m de rayon (jugé à l'oeil), on trouve plus de : perches pour les types 50-52-53-54-55
Par exemple : Type 33 "pauvre en perches"  330

"riche en perches"      331 Remarque : les types 11,12,31 et 51 sont toujours riches en perches

CLEF D'IDENTIFICATION DES TYPES DE STRUCTURE

Hêtraie sommitale à allure de taillis
Autre peuplement

G
(G

B
)<

20
%

20
%

=G
(G

B
)<

45
%

45
%

=G
(G

B
)<

80
%

{ 10
6
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PROTOCOLE « STORCH »
METHODOLOGIE DETAILLEE DU MODELE D’INDICE DE QUALITE DE L’HABITAT

(IQH) DU GRAND TETRAS DANS LES VOSGES

1. Préambule

Ce modèle est une adaptation d’un outil développé, testé et validé scientifiquement dans les Alpes
bavaroises (Allemagne) (Storch 1999) ; il est applicable de l’échelle du peuplement à celle de la sous
population (jusqu’à 2000 ha) et résulte d’une collaboration entre le Groupe Tétras Vosges (GTV) et le Dr
Ilse Storch, présidente du Grouse Specialist Group de l’UICN (union Internationale pour la Conservation
de la Nature). Son élaboration s’inscrit dans le cadre du Plan de conservation des tétraonidés et de leurs
habitats naturels dans le massif vosgien (Ministère de l’Environnement, 1996), au chapitre « Etude
scientifique des habitats ».Lors de sa réunion du 4 septembre 2003, la Commission Scientifique
Consultative sur l’Avifaune de L’Office National des Forêts (ONF) a reconnu la pertinence des critères
retenus pour cette méthode de notation ainsi que son intérêt pour le gestionnaire. Pour estimer la qualité
des habitats du Grand Tétras, cette méthode s’appuie strictement sur des critères structurels. Elle ne
prend donc pas en compte certains facteurs influant sur sa répartition et/ou sa dynamique de population
comme la prédation, le climat, le dérangement ou la fragmentation des habitats.

2. Introduction

Dans la plupart des pays d’Europe centrale, le Grand Tétras (Tetrao urogallus) est inscrit sur les listes
rouges d’espèces en danger (Storch 2000). En France, la sous-espèce major ne subsiste plus que dans les
Vosges et le Jura. L’exploitation forestière influence fortement la structure et la dynamique de ses
habitats et est considérée comme la cause principale du déclin de ses populations au cours des dernières
décennies (Rolstad & Wegge 1989 ; Klaus & Bergmann 1994). Aussi, pratiques forestières intégrées et
préservation de l’habitat du Grand Tétras constitue un défi majeur dans le domaine de la conservation
(Storch 2000)

En Europe centrale, le Grand Tétras est perçu comme un indicateur des communautés forestières de
montagne encore intactes (Müller 1978 ; Scherzinger 1989 ; Marti 1993) ; il est considéré comme un
spécialiste des vieilles forêts de conifères riches en myrtille (Vaccinium myrtillus) (Klaus et al. 1989,
Rolstad & Wegge 1987, Picozzi et al. 1992). Le Grand Tétras est aussi une espèce-parapluie, c’est-à-dire
une espèce dont les exigences écologiques englobent celles d’autres espèces vivant dans les mêmes
écosystèmes (Suter et al. 2002, Pakkala et al. 2003). D’autres travaux ont montré son rôle d’indicateur de
la biodiversité forestière (Angelstam 1999, Fischer & Storch 1999, Ménoni et al. 2001). Jusqu’à présent,
les descriptions de ses besoins en matière d’habitat ont exclusivement concerné la structure de la
végétation à l’échelle du peuplement forestier et les mesures de gestion se sont donc prioritairement
focalisées sur cet aspect (Storch 1997b). Cependant, du fait de ses besoins en matière d’espace
(territoire annuel de plusieurs centaines d’hectares), il est également très sensible à la fragmentation des
milieux forestiers (Rolstad & Wegge 1987, 1989 ; Storch 1995a). Ses préférences au niveau de l’habitat
pouvant être décrites par un petit nombre de variables (Picozzi et al. 1992 ; Storch 1995a), il est donc
intéressant de savoir si sa répartition actuelle dans le massif vosgien peut-être expliquée par la qualité de
son habitat à l’échelle de la sous-population.

Des méthodes pratiques et standardisées fournissant une évaluation objective et un suivi de la qualité de
l’habitat sont nécessaires (Picozzi et al. 1992). De tels outils pourraient être utilisés dans le cadre de
l’aménagement et de la gestion des forêts. Dans le massif vosgien, la gestion de l’habitat du Grand Tétras
s’effectue à une échelle allant de quelques dizaines à quelques centaines d’hectares. Les données
généralement à la disposition des gestionnaires concernent essentiellement la description des peuplements
par des variables structurelles de la forêt (Asael 1999). Dans le présent document, nous proposons un



modèle qui permet une évaluation de la qualité de l’habitat en utilisant des critères significativement
influençables par la gestion forestière.

3. HYPOTHÈSES DE TRAVAIL

L’habitat optimal d’une espèce est celui qui présente la meilleure capacité d’accueil pour cette espèce
(Schamberger & O’Neil 1986). Les concepts de capacité d’accueil et de qualité de l’habitat à la base du
présent modèle reflètent les facteurs structurels qui répondent aux besoins écologiques, déterminent les
préférences en matière d’habitat, et influencent la répartition du Grand Tétras. Cette démarche ne prend
pas en compte d’autres facteurs qui peuvent avoir un impact sur la répartition et l’abondance du Grand
Tétras, comme la prédation ou le climat (Schamberger & O’Neil 1986). Il ne considère pas non plus la taille
des fragments d’habitat, ni leur juxtaposition. Le modèle utilise des informations sur les préférences de
l’espèce en matière d’habitat afin d’estimer la qualité de ce dernier. Plusieurs travaux ont mis en évidence
un lien positif entre les préférences du Grand Tétras en matière d’habitat et le taux de survie de l’espèce
(Gjerde & Wegge 1989 ; Storch 1997a). L’hypothèse de départ postule donc que la qualité de l’habitat est
liée à la capacité d’accueil et à la densité de population (Van Horne & Wiens 1991).

4. DÉVELOPPEMENT DU MODÈLE

Comme il est d’usage avec ce type d’outil, le modèle d’indice de qualité de l’habitat du Grand Tétras
résume les connaissances acquises sur les relations de l’espèce avec son habitat, à partir d’une synthèse
bibliographique, d’avis d’experts et de recherches scientifiques.

Sept variables ont été retenues, qui influencent significativement l’utilisation de l’habitat par le Grand
Tétras (Storch 1993a, 1993b, 1994). Un indice de qualité (IQ) est défini pour chaque variable du modèle,
notant par des valeurs comprises entre 1 (optimal) et 0 (inadapté) la qualité de l’habitat pour cette
variable. Certaines variables peuvent réduire la qualité de l’habitat sans en exclure totalement l’utilisation
par l’espèce (variable non limitante); dans de tels cas, le score minimum de l’IQ est >0. Les indices de
qualité pour chaque variable sont ensuite combinés dans des équations simples pour calculer un indice
global de qualité de l’habitat (IQH). Des indices de qualité de l’habitat hivernal (IQHhiver) et estival
(IQHété) sont calculés séparément puis combinés dans un indice annuel (IQHan).

Les opérations mathématiques de combinaison des IQ ont été élaborées de manière à retranscrire au
mieux leur rôle respectif dans les relations de l’espèce avec son habitat (Van Horne & Wiens 1991). La
multiplication des scores des IQ résulte du potentiel d’influence de chaque variable. Un IQ de 0 entraîne
un IQH de 0 : une telle variable est donc totalement limitante et l’habitat est alors inhospitalier pour
l’espèce, quelles que soient les valeurs des IQ des autres variables. On utilise la moyenne arithmétique
pour les variables ayant un effet compensatoire ; leur IQ contribue de manière égale au score global
(IQH). On utilise la moyenne géométrique pour les variables ayant un effet partiellement compensatoire,
mais le score global est influencé par le plus petit IQ.

5. Variables du modèle et indices de qualité (IQ)

Le Grand Tétras a des besoins saisonniers distincts en matière d’habitat. En hiver, il se nourrit d’aiguilles
de conifères et passe la plupart du temps perché dans les arbres, alors qu’en été, il préfère les milieux
riches en éricacées, particulièrement en myrtille pour la nourriture et le couvert (Storch 1995b). Dans le
cas du présent modèle, l’hiver concernera les périodes avec couverture neigeuse et l’été les périodes sans
neige. Au printemps et en automne, le Grand Tétras montre des préférences intermédiaires en matière
d’habitat. Les mâles, les femelles et les couvées utilisent généralement l’habitat de la même manière
(Storch et al. 1991 ; Storch 1993a, 1993b, 1994, 1995a). Les indices hivernal et estival ont été élaborés de
manière à refléter les préférences saisonnières de l’espèce au niveau de l’habitat. Sept variables sont
utilisées dans le modèle.



A) INCLINAISON DE LA PENTE (IQPEN)

Le Grand Tétras utilise rarement les terrains pentus et préfère les situations de plateau ou de crête ainsi
que les pentes légères. Ceci est valable pour les deux sexes tout au long de l’année, indépendamment de
l’habitat. Puisque l’inclinaison de la pente ne peut pas à elle seule exclure la présence de l’espèce, le score
minimum est 0,4.

B) STADE SUCCESSIONNEL (IQSUC)

Le Grand Tétras est un oiseau strictement forestier. Spécialiste des vieilles forêts, il affectionne
particulièrement les peuplements mûrs à gros bois et très gros bois, et évite les peuplements allant de la
régénération au perchis. Les peuplements en croissance active (petits bois à bois moyens) ne lui
conviennent pas non plus. Dans le massif vosgien, il préfère les peuplements âgés de plus de 120 ans
(Ménoni et al. 1999). Associée à la « couverture de la canopée », cette variable exprime la notion de
structure du peuplement.

C) COUVERTURE DE LA CANOPÉE (IQCAN)

Une couverture modérée de la canopée est un pré-requis pour le développement d’une végétation herbacée
riche. En conséquence, les forêts denses ne conviennent pas au Grand Tétras ; du fait de sa taille, elles ne
lui permettent pas non plus de se déplacer en volant. L’oiseau montre une préférence marquée pour les
peuplements dont le couvert est de l’ordre de 50% et préfère une couverture plus dense (50 à 60%) en
hiver qu’en été (40 à 50%) (Gjerde 1991 ; Storch 1993a, 1993b) ; il peut même utiliser des peuplements
plus fermés si des trouées existent au niveau de la canopée (dégâts de neige ou de tempête). Aussi, des
peuplements denses avec des trouées obtiennent un score plus important que ceux sans trouées. Des
peuplements présentant une couverture de la canopée <20% peuvent être utilisés en été (score 0,6) mais
rarement en hiver (score 0). Associée au « stade successionnel », cette variable exprime la notion de
structure du peuplement.

D) COMPOSITION DU PEUPLEMENT (IQPEU)

En hiver, le Grand Tétras préfère nettement se nourrir d’aiguilles de pin sylvestre ou de sapin (Jacob
1987). La présence de ces essences en quantité suffisante dans le peuplement suffit à désigner un habitat
hivernal comme préférentiel. Aussi, les points échantillonnés avec des pins sylvestres ou des sapins
obtiennent un score plus élevé que ceux dépourvus de ces essences. Le Grand Tétras évite les peuplements
de feuillus en hiver. D’une manière générale, les essences feuillues ne semblent pas être strictement
nécessaires, même si dans certaines forêts, le gallinacé peut consommer beaucoup de bourgeons de hêtre
au printemps (Jacob 1987). La classification des peuplements considère uniquement les deux espèces
dominantes, la première citée étant la mieux représentée.

E) RECOUVREMENT DE LA MYRTILLE (IQMYR)

En été, le Grand Tétras montre une nette préférence pour les zones présentant une végétation herbacée
riche en myrtille. Cette espèce est une plante majeure dans l’alimentation de l’oiseau durant les périodes
sans neige (Jacob 1987, Spidso & Stuen 1988); elle est riche en insectes pour les poussins (Kastdalen &
Wegge 1985 ; Stuen & Spidso 1988), et constitue un refuge optimal pour les adultes et les couvées tant du
point de vue abri anti-prédateur que du point de vue de l’isolation thermique (Storch 1995c). Un
recouvrement en myrtille >40% est ainsi considéré comme optimal (score 1). Associée à la « régénération
forestière », cette variable exprime la notion de type de végétation au sol.

F) HAUTEUR DE LA VÉGÉTATION HERBACÉE (IQVÉG)



Le Grand Tétras préfère les forêts présentant une végétation herbacée bien développée qui lui procure
nourriture et couvert. Une hauteur de l’ordre de 30 à 50 cm (score 1) est suffisamment haute pour se
cacher et suffisamment basse pour observer les alentours et surveiller les prédateurs (Klaus et al. 1989 ;
Storch 1993b, 1995c). Une végétation <10 cm et >70 cm est considérée comme inadaptée (score 0), donc
exclusive de l’espèce.

G) RECOUVREMENT DE LA RÉGÉNÉRATION FORESTIÈRE (IQRÉG)

Le Grand Tétras affectionne les forêts peu ou « mal » régénérées. Si la régénération forestière (jeunes
arbres de plus de 50 cm de haut) couvre 25 à 50% du sol, les conditions pour l’espèce se détériorent
(score 0,6) ; si elle couvre de 50 à 75%, elles deviennent inadaptées (score 0). Associée au « recouvrement
de la myrtille », cette variable exprime la notion de type de végétation au sol.

Les échelles de notation des variables comptant pour chaque IQ (hiver et été) sont présentées en annexes
1 et 2.

6. Adaptation au massif vosgien : différences par rapport au modèle « Storch »

Dans le but de simplifier le modèle et de l’adapter au contexte vosgien, certaines modifications ont été
apportées par rapport à la version originale utilisée par Storch (1999). Ces modifications ne
compromettent en rien le fonctionnement du modèle puisqu’elles ne modifient pas les variables et ne
portent que sur des critères d’appréciation pour noter le score de la variable pour chaque point
échantillonné :

La variable « altitude relative » a été supprimée car elle s’avère délicate à interpréter dans le cas de
certaines sous-populations vosgiennes de basse altitude dont les habitats sont a priori favorables. Sa
suppression n’affecte pas l’indice de qualité de l’habitat car elle ne constitue pas une variable limitante. La
notion de proximité par rapport à une zone d’exploitation agricole ou anthropique (liées aux altitudes
basses dans le modèle initial) reste intéressante au regard de l’exposition à la prédation. Cependant, celle-
ci ne nous semble pas relever de la qualité intrinsèque de l’habitat et résulte plutôt de sa banalisation et
de sa fragmentation sous l’effet de facteurs anthropiques.

La variable « stade successionnel » a été adaptée en utilisant la Typologie des peuplements forestiers du
massif vosgien qui différencie les différentes catégories de bois en fonction des classes de diamètres des
tiges (Asael 1999). Par correspondance, la notion d’âge du peuplement est ainsi abordée. Ce facteur semble
en effet conditionner la présence et expliquer la répartition du Grand Tétras dans le massif vosgien
(Ménoni et al. 1999). De plus, ce document est un outil de référence pour les gestionnaires forestiers ; les
critères de différenciation utilisés pour décrire les peuplements sont significativement influençables par
la sylviculture et constituent donc de bons choix pour mesurer leur évolution dans l’espace et dans le
temps.

7. COMBINAISON DES VARIABLES

L’indice hivernal de qualité de l’habitat (IQHhiver) est calculé sur la base des variables stade successionnel,
couverture de la canopée, composition du peuplement, et inclinaison de la pente.

IQHHIVER = (IQSUC X IQCAN) X (IQPEU X IQPEN)1/2

La composante principale de l’indice hivernal est la structure du peuplement, exprimée par les variables
stade successionnel et couverture de la canopée, chacune pouvant être limitante (IQsuc x IQcan).
L’inclinaison de la pente et la composition du peuplement peuvent tous deux réduire la qualité de l’habitat
mais ne sont pas limitantes (IQpeu x IQpen)1/2.



L’indice estival de qualité de l’habitat (IQHété) inclut les variables stade successionnel, couverture de la
canopée, recouvrement de la myrtille, régénération forestière, hauteur de la végétation herbacée, et
inclinaison de la pente.

IQHÉTÉ = 0,25 X { (IQSUC X IQCAN) + (2IQMYR X IQRÉG) + IQVÉG } X IQPEN

Trois composantes sont considérées comme ayant des effets compensatoires sur l’indice estival de qualité
de l’habitat du Grand Tétras : la structure du peuplement (IQsuc x IQcan), le type de végétation au sol
(2IQmyr x IQrég) et la hauteur de la végétation herbacée (IQvég). La composante considérée comme la plus
importante, le type de végétation au sol, est affectée d’un coefficient x2. Comme pour la structure du
peuplement (voir IQHhiver), chaque variable du type de végétation au sol (recouvrement de la myrtille et
régénération forestière) peut être limitante. L’inclinaison de la pente peut réduire la qualité de l’habitat
mais n’est pas limitante.

L’indice annuel de qualité de l’habitat (IQHan) est calculé comme étant la moyenne géométrique des indices
hivernal et estival, car chacun de ces deux indices peut être limitant en matière d’abondance du Grand
Tétras.

IQHAN = (IQHHIVER X IQHÉTÉ)1/2

Le caractère multiplicatif des formules implique logiquement que tout facteur totalement limitant (en
hiver comme en été) entraîne la nullité de l’IQH, avec exclusion (hors cas accidentels et transitoires) de
l’espèce.

Les scores des indices de qualité de l’habitat  sont groupés en cinq classes qui indiquent respectivement
une qualité excellente, bonne, moyenne, médiocre et nulle (Tableau 1). Ce classement facilite la mise en
relation des résultats du modèle avec l’utilisation de l’habitat par l’espèce.

Note IQH Classe IQH
Qualité de
l'habitat

[1,0 - 0,9] 1 Excellent
]0,9 - 0,8]   
]0,8 - 0,7] 2 Bon
]0,7 - 0,6]   
]0,6 - 0,5] 3 Moyen
]0,5 - 0,4]   
]0,4 - 0,3] 4 Médiocre
]0,3 - 0,2]   
]0,2 - 0,1] 5 Nul
]0,1 - 0]   

Tableau 1 : correspondance des notes et de la qualité de l’habitat
8. Echantillonnage

Un maillage de 200 X 200 mètres est appliqué sur la carte forestière au 1/10000e de chaque zone. Chaque
intersection constitue un point à échantillonner. Autour de ces points, chaque variable est analysée dans un
rayon de 20 mètres afin de calculer les indices de qualité de l’habitat. La fréquence d’échantillonnage est
donc de 1 point tous les 4 ha (soit 25 points pour 100 ha).

Afin d’obtenir un indice d’utilisation de l’habitat par le Grand Tétras, la présence/absence d’indices
(plumes, crottes, traces, ou poudrettes) est notée par une prospection fine de 10 à 15 minutes dans un
rayon de 5 mètres autour de chaque point-échantillon. Puisque le Grand Tétras est une espèce rare dans
les Vosges, qu’il utilise de vastes territoires (Storch 1993a, 1993b, 1994, 1995a), et que les crottes et les



plumes s’altèrent rapidement sous l’action du climat montagnard, l’absence d’indice d’un point-échantillon
ne saurait être équivalent à la non-utilisation du site par l’oiseau. En fait, la probabilité de trouver des
indices de présence parmi les points-échantillons est utilisée comme un indice d’utilisation de l’habitat par
l’espèce. La fréquence des indices de présence n’est pas uniquement fonction du choix de l’habitat par le
Grand Tétras, elle est aussi influencée par la densité de la population. Par conséquent, à grande échelle, la
proportion de points-échantillons avec indices de présence peut être considérée comme un indice
d’abondance de l’espèce.

La période idéale pour la réalisation du travail de terrain s’échelonne de juillet à septembre car en été les
mâles ne sont pas regroupés autour des places d’hivernage ou de chant comme c’est le cas de la fin de
l’automne jusqu’au printemps. Ainsi, l’utilisation du milieu naturel par les oiseaux n’est pas affectée par des
paramètres d’ordre social (Storch 1995a). De plus, le Grand Tétras mue en été et les indices de présence
tels que les plumes sont donc plus nombreux.
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FICHES SYNTHETIQUES DES PEUPLEMENTS ET DES IQH ANNEXE N° 11

ZONE D’ETUDE

1 – IQH
Classe % du total Nbre de relevés Notation

1 2% 21 Excellent
2 4% 52 Bon
3 12% 168 Moyen
4 27% 383 Médiocre
5 55% 770 Nul

Total 100% 1394

Classes des Indices de Qualité 
de l'Habitat du Grand Tétras en % de surface
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2 -SYNTHESE PEUPLEMENTS

Life toutes forêts Série -- Inventaire Typologique
N°Parcelle: -- N°UG : -- Classement UG : -- Surface : 1377.03 ha

Volume moy: 210 m3/ha G moy : 20.1 +/-  0.85 en m2/ha Effectif : 1394

Composition
% de G

S.P 45%
EPC 25%
HET 12%
P.S 5%
CHS 1%
DOU 1%
BOV 1%

MEE 0%
BOP 0%
SOR 0%
ERS 0%
SAM 0%
ALB 0%
P.W 0%
CHR 0%

Perches
Densité moyenne /ha : 74 t/ha
Richesse en perches : 35% des relevés

y compris 24% de relevés riches par nature

Recouvrement de la régénération :
(sous + hors couvert)
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FD DU DONON

1 – IQH
Classe % du total Nbre de relevés Notation

1 1% 8 Excellent
2 4% 25 Bon
3 13% 79 Moyen
4 30% 176 Médiocre
5 51% 303 Nul

Total 100% 591

Classes des Indices de Qualité 
de l'Habitat du Grand Tétras en % de surface
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2 -SYNTHESE PEUPLEMENTS

FD DONON Série -- Inventaire Typologique
N°Parcelle: -- N°UG : -- Classement UG : -- Surface : 586.64 ha

Volume moy: 189 m3/ha G moy : 17.5 +/-  1,10 en m2/ha Effectif : 591

 

Composition
% de G

S.P 54%
EPC 17%
HET 13%
P.S 2%

DOU 1%
CHS 1%
BOV 0%
MEE 0%
CHX 0%
SOR 0%
BOP 0%
P.W 0%
CHR 0%

Perches
Densité moyenne /ha : 51 t/ha
Richesse en perches : 21% des relevés

y compris 9% de relevés riches par nature

Recouvrement de la régénération :
(sous + hors couvert)
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FD ENGENTHAL

1 – IQH
Classe % du total Nbre de relevés Notation

1 3% 12 Excellent
2 6% 22 Bon
3 18% 61 Moyen
4 28% 97 Médiocre
5 44% 151 Nul

Total 100% 343

Classes des Indices de Qualité 
de l'Habitat du Grand Tétras en % de surface
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2 -SYNTHESE PEUPLEMENTS

N°Parcelle: -- N°UG : -- Classement UG : LIFE_ENGENTHAL Surface : 336,71 ha
Volume moy: 358 m3/ha   (feuillus : Algan  12, résineux : Algan  12) G moy : 30,7 +/-  1.84 en m2/ha Effectif : 343

 

Composition
% de G

S.P 45%
EPC 28%
P.S 15%
HET 9%
BOV 2%
MEE 0%
SOR 0%
SAM 0%
CHS 0%
ERS 0%
ALB 0%

Perches
Densité moyenne /ha : 99 t/ha
Richesse en perches : 44% des relevés

y compris 31% de relevés riches par nature

Recouvrement de la régénération :
(sous + hors couvert)
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FD HASLACH

1 – IQH
Classe % du total Nbre de relevés Notation

2 2% 2 Bon
3 8% 8 Moyen
4 29% 28 Médiocre
5 61% 60 Nul

Total 100% 98

Classes des Indices de Qualité 
de l'Habitat du Grand Tétras en % de surface
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2 -SYNTHESE PEUPLEMENTS

N°Parcelle: -- N°UG : -- Classement UG : LIFE_FD HASLACH Surface : 98,66 ha
Volume moy: 252 m3/ha   (feuillus : Algan  12, résineux : Algan  12) G moy : 21,6 +/-  3.25 en m2/ha Effectif : 98

 

Composition
% de G

S.P 34%
EPC 29%
HET 11%
P.S 6%
CHS 4%
BOV 1%
MEE 0%
SOR 0%

Perches
Densité moyenne /ha : 87 t/ha
Richesse en perches : 52% des relevés

y compris 44% de relevés riches par nature

Recouvrement de la régénération :
(sous + hors couvert)

0

5

10

15

20

EPC S.P P.S
HET

SORm
oy

en
ne

 d
e 

re
co

uv
re

m
en

t (
%

)

semis : 0 à 0,5 m
fourré : 0,5 à 3 m
gaulis : 3 m et +

Familles de peuplement

0%

5%

10%

15%

20%

25%

30%

Vide Jeunesse Peuplements
en croissance

active

Peuplements
en maturation

Peuplements
irréguliers

Peuplements
mûrs

Peuplements
ouverts

%
 d

e 
re

le
vé

s

Commentaires

Répartition des G

0

1

2

3

4

5

6

7

8

9

PB BM GB dont TGB

G
m

oy
/h

a

A.R
A.F
P.S
HET
EPC
S.P

PB* : 7.4
BM* : 6.1
GB* : 8.2
  dont TGB* : 0.7

34%
28%
38%
    3%

* valeurs 
arrondies

21%



FD LUTZELHOUSE

1 – IQH

Classes des Indices de Qualité
de l'Habitat du Grand Tétras en % de surface
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Nul

2 -SYNTHESE PEUPLEMENTS

N°Parcelle: -- N°UG : -- Classement UG : LIFE_FD LUTZELHOUSE Surface : 55,32 ha
Volume moy: 145 m3/ha   (feuillus : Algan  12, résineux : Algan  12) G moy : 12,1 +/-  3.73 en m2/ha Effectif : 60

 

Composition
% de G

EPC 35%
S.P 33%
HET 11%
CHS 4%
MEE 4%
P.S 3%

DOU 2%
BOP 2%
SOR 1%
ERS 0%
ALB 0%

Perches
Densité moyenne /ha : 92 t/ha
Richesse en perches : 45% des relevés

y compris 33% de relevés riches par nature

Recouvrement de la régénération :
(sous + hors couvert)
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Classe % du total Nbre de relevés Notation
3 2% 1 Moyen
4 32% 19 Médiocre
5 67% 40 Nul

Total 100% 60



FS 7 COMMUNES

1 – IQH
Classe % du total Nbre de relevés Notation

2 2% 2 Bon
3 11% 10 Moyen
4 14% 12 Médiocre
5 73% 64 Nul

Total 100% 88

Classes des Indices de Qualité 
de l'Habitat du Grand Tétras en % de surface
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Moyen
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2 -SYNTHESE PEUPLEMENTS

N°Parcelle: -- N°UG : -- Classement UG : LIFE_FS7 COMMUNES Surface : 89,93 ha
Volume moy: 157 m3/ha   (feuillus : Algan  12, résineux : Algan  12) G moy : 13,6 +/-  3.03 en m2/ha Effectif : 88

 

Composition
% de G

S.P 28%
EPC 26%
HET 4%
DOU 3%
P.S 2%
BOV 1%
BOP 1%
MEE 1%
SOR 0%

Perches
Densité moyenne /ha : 58 t/ha
Richesse en perches : 34% des relevés

y compris 25% de relevés riches par nature

Recouvrement de la régénération :
(sous + hors couvert)
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FC STILL

1 – IQH
Classe % du total Nbre de relevés Notation

3 7% 3 Moyen
4 22% 10 Médiocre
5 71% 32 Nul

Total 100% 45

Classes des Indices de Qualité 
de l'Habitat du Grand Tétras en % de surface
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Moyen
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Nul

2 -SYNTHESE PEUPLEMENTS

N°Parcelle: -- N°UG : -- Classement UG : LIFE_STILL Surface : 42,88 ha
Volume moy: 222 m3/ha   (feuillus : Algan  12, résineux : Algan  12) G moy : 18,7 +/-  3.66 en m2/ha Effectif : 45

 

Composition
% de G

S.P 42%
HET 28%
EPC 23%
CHS 3%
P.S 2%
BOV 2%
SOR 0%
ERS 0%

Perches
Densité moyenne /ha : 81 t/ha
Richesse en perches : 42% des relevés

y compris 20% de relevés riches par nature

Recouvrement de la régénération :
(sous + hors couvert)
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FC OBERHASLACH

1 – IQH
Classe % du total Nbre de relevés Notation

2 1% 1 Bon
3 1% 1 Moyen
4 30% 24 Médiocre
5 68% 54 Nul

Total 100% 80

Classes des Indices de Qualité 
de l'Habitat du Grand Tétras en % de surface

1%

30%

68%

1% Bon

Moyen
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Nul

2 -SYNTHESE PEUPLEMENTS

N°Parcelle: -- N°UG : -- Classement UG : LIFE_OBERHASLACH Surface : 80,52 ha
Volume moy: 144 m3/ha   (feuillus : Algan  12, résineux : Algan  12) G moy : 11,8 +/-  2.79 en m2/ha Effectif : 80

 

Composition
% de G

S.P 44%
EPC 29%
HET 17%
P.S 2%

DOU 2%
BOV 1%
CHS 1%
MEE 0%
ERS 0%
ALB 0%

Perches
Densité moyenne /ha : 57 t/ha
Richesse en perches : 26% des relevés

y compris 26% de relevés riches par nature

Recouvrement de la régénération :
(sous + hors couvert)
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FC HEILLINGENBERG

1 – IQH
Classe % du total Nbre de relevés Notation

1 3% 1 Excellent
3 6% 2 Moyen
4 27% 9 Médiocre
5 64% 21 Nul

Total 100% 33

Classes des Indices de Qualité 
de l'Habitat du Grand Tétras en % de surface
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2 -SYNTHESE PEUPLEMENTS

N°Parcelle: -- N°UG : -- Classement UG : LIFE_HEILLIGENBERG Surface : 32,62 ha
Volume moy: 210 m3/ha   (feuillus : Algan  12, résineux : Algan  12) G moy : 18,1 +/-  3.95 en m2/ha Effectif : 33

 

Composition
% de G

S.P 33%
EPC 31%
HET 26%
P.S 4%

DOU 2%
CHS 2%
BOV 1%
ERS 1%

Perches
Densité moyenne /ha : 124 t/ha
Richesse en perches : 64% des relevés

y compris 45% de relevés riches par nature

Recouvrement de la régénération :
(sous + hors couvert)
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FC MUTZIG

1 – IQH
Classe % du total Nbre de relevés Notation

3 4% 1 Moyen
4 13% 3 Médiocre
5 83% 19 Nul

Total 100% 23

Classes des Indices de Qualité 
de l'Habitat du Grand Tétras en % de surface
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Moyen
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2 -SYNTHESE PEUPLEMENTS

N°Parcelle: -- N°UG : -- Classement UG : LIFE_MUTZIG Surface : 23,62 ha
Volume moy: 184 m3/ha   (feuillus : Algan  12, résineux : Algan  12) G moy : 17,0 +/-  4.72 en m2/ha Effectif : 23

 

Composition
% de G

EPC 39%
S.P 32%

DOU 11%
HET 10%
CHS 7%
BOV 1%

Perches
Densité moyenne /ha : 144 t/ha
Richesse en perches : 83% des relevés

y compris 74% de relevés riches par nature

Recouvrement de la régénération :
(sous + hors couvert)
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FC DINSHEIM

1 – IQH
Classe % du total Nbre de relevés Notation

3 5% 1 Moyen
4 5% 1 Médiocre
5 89% 17 Nul

Total 100% 19

Classes des Indices de Qualité 
de l'Habitat du Grand Tétras en % de surface
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2 -SYNTHESE PEUPLEMENTS

N°Parcelle: -- N°UG : -- Classement UG : LIFE_DINSHEIM Surface : 16,68 ha
Volume moy: 26 m3/ha   (feuillus : Algan  12, résineux : Algan  12) G moy : 2,4 +/-  2.90 en m2/ha Effectif : 19

 

Composition
% de G

EPC 70%
S.P 14%
MEE 4%
P.S 3%
HET 2%
BOV 1%

Perches
Densité moyenne /ha : 77 t/ha
Richesse en perches : 47% des relevés

y compris 47% de relevés riches par nature

Recouvrement de la régénération :
(sous + hors couvert)
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FC LUTZELHOUSE

1 – IQH
Classe % du total Nbre de relevés Notation

3 8% 1 Moyen
4 33% 4 Médiocre
5 58% 7 Nul

Total 100% 12

Classes des Indices de Qualité 
de l'Habitat du Grand Tétras en % de surface
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2 -SYNTHESE PEUPLEMENTS

N°Parcelle: -- N°UG : -- Classement UG : LIFE_FC LUTZELHOUSE Surface : 10,47 ha
Volume moy: 203 m3/ha   (feuillus : Algan  12, résineux : Algan  12) G moy : 19,8 +/-  7.39 en m2/ha Effectif : 12

 

Composition
% de G

EPC 89%
S.P 2%

Perches
Densité moyenne /ha : 147 t/ha
Richesse en perches : 67% des relevés

y compris 50% de relevés riches par nature

Recouvrement de la régénération :
(sous + hors couvert)
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FC NIEDERHASLACH

1 – IQH
Classe % du total Nbre de relevés Notation

5 100% 2 Nul
Total 100% 2

Classes des Indices de Qualité 
de l'Habitat du Grand Tétras en % de surface

100%

Nul

2 -SYNTHESE PEUPLEMENTS

N°Parcelle: -- N°UG : -- Classement UG : LIFE_NIEDERHASLACH Surface : 3,00 ha
Volume moy: 0 m3/ha   (feuillus : Algan  12, résineux : Algan  12) G moy : 0,0 +/-  0.00 en m2/ha Effectif : 2

 

Composition
% de G

EPC 90%
S.P 5%
P.S 5%

Perches
Densité moyenne /ha : 0 t/ha
Richesse en perches : 0% des relevés

y compris 0% de relevés riches par nature

Recouvrement de la régénération :
(sous + hors couvert)
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